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                    Elie Wiesel naît le 30 septembre 1928 à Sighet, en Roumanie,
                            dans un milieu juif religieux. Enfant, il ne vit que pour Dieu et rêve
                            de devenir talmudiste : « À treize ans, j’écrivais des commentaires
                            bibliques. Je me souviens de mes premières extases religieuses quand,
                            avec mes amis de la yeshiva, nous recevions de nos maîtres les clés pour
                            ouvrir les portes secrètes des vérités mystiques. À cette époque, je
                            rêvais d’enseigner et d’éclaircir les textes sacrés »,
                            confie-t-il dans un entretien à l’hebdomadaire chrétien La Vie en
                            2012.

                    En 1944, à l’âge de quinze ans, Elie Wiesel est déporté avec
                            sa famille à Auschwitz-Birkenau. Sa mère et sa plus jeune sœur y sont
                            assassinées. En janvier 1945, il est transféré avec son père au camp de
                            Buchenwald ; son père meurt quelques semaines avant la libération du
                            camp. En avril 1945, Elie Wiesel est recueilli en France par
                            l’Œuvre de Secours aux Enfants (OSE). Il entreprend des études de
                            philosophie à la Sorbonne, où il suit notamment l’enseignement de
                            François Wahl.

                    À la fin des années 1940, il devient journaliste pour le
                            quotidien israélien Yediot Aharonot. Un entretien avec François
                            Mauriac le convainc de l’importance de rendre compte de son expérience
                            de la déportation. D’abord écrit en yiddish et édité à Buenos
                            Aires, le texte est publié en
                        1958 aux éditions de Minuit sous le titre La Nuit.
                            Préfacé par Mauriac, il connaît un retentissement international et
                            s’impose comme l’une des œuvres majeures de la littérature de
                            l’Holocauste. Deux romans, L’Aube (Le Seuil, 1960) et Le Jour
                            (Le Seuil, 1961), poursuivent le récit de l’horreur
                            concentrationnaire.

                    Naturalisé américain en 1963, Elie Wiesel est nommé
                            professeur de sciences humaines à l’Université de Boston, qui abrite
                            aujourd’hui l’Elie Wiesel Center for Jewish Studies. En 1978, le
                            président Carter le nomme président de la Commission présidentielle sur
                            l’Holocauste, puis, en 1980, président du United States Holocaust
                            Memorial Council, chargé de la création du mémorial de Washington. En
                            France, il reçoit le prix Médicis pour Le Mendiant de Jérusalem
                            en 1968 et, en 1972, le prix Bordin de l’Académie française
                            pour Célébration hassidique, premier d’une série
                            d’essais consacrés à la culture et à la pensée juives, où l’on
                            retrouvera Célébration biblique (Le Seuil, 1975), Célébration
                        talmudique (Le Seuil, 1991) et enfin Célébration prophétique (Le
                            Seuil, 1998).

                    Figure internationale de la mémoire de la Shoah, Elie Wiesel
                            intervient régulièrement dans le débat public et met sa notoriété au
                            service de causes liées à la défense des droits de l’homme, attirant
                            l’attention sur le sort des Juifs soviétiques, des Kurdes, des
                            réfugiés cambodgiens, des Indiens du Nicaragua et des victimes de la
                            guerre du Darfour. En 1986, il reçoit le prix Nobel de la paix, qui
                            salue « un messager auprès de l’humanité : son message est un message de
                            paix, d’expiation et de dignité ». L’Elie Wiesel Foundation for Humanity
                            est créée en 1987. En 1995, il publie avec François Mitterrand
                        Mémoire à deux voix (Odile Jacob), livre d’entretiens où Elie Wiesel
                            n’hésite pas à affronter le président de la République sur sa
                        longue relation avec René Bousquet, secrétaire général de la
                            police de Vichy.

                    En 2006, il refuse de devenir président de l’État
                            d’Israël, préférant rester « un écrivain et un homme libre »
                            (Le Nouvel Observateur, 27 octobre 2006). Ses deux derniers
                            romans, Le Cas Sonderberg (Grasset, 2008) et Otage
                            (Grasset, 2010), explorent les conséquences de l’Holocauste,
                            tant du côté des victimes que de celui des descendants des
                            bourreaux.

                    Elie Wiesel meurt le 2 juillet 2016 à New York, à l’âge de
                            quatre-vingt-sept ans. Lui rendant hommage, le président Obama déclare :
                            « Elie n’était pas seulement le survivant de l’Holocauste le plus
                            célèbre du monde, il était un mémorial vivant […]. Il s’est
                            exprimé, non seulement contre l’antisémitisme, mais aussi contre
                            la haine, le fanatisme et l’intolérance sous toutes ses formes.
                            Il nous a tous suppliés, en tant que nations et en tant qu’êtres
                            humains, de faire de même, de voir dans l’autre le reflet de nous-mêmes
                            et de respecter cette promesse : Plus jamais ça.” »

                     

                    Rashi (Grasset, 2010) est l’histoire croisée de la jeunesse
                            d’Elie Wiesel et de la pensée de l’illustre commentateur de la Bible et
                            du Talmud, né près de mille avant lui, à Troyes. Adolescent rêvant de
                            devenir talmudiste, il découvre, dans sa Roumanie natale, les
                            commentaires du fondateur de l’école rabbinique de Troyes. Entre les
                            deux penseurs, le dialogue n’a jamais cessé. À propos de
                            l’interprétation des textes sacrés, mais aussi de la terre d’Israël mais
                            aussi des massacres de Juifs, que l’un et l’autre ont connu, Wiesel dans
                            les camps d’extermination, Rashi au temps de la Première Croisade, qui a
                            engendré des massacres de masse en Europe. Un appel à la mémoire, plus
                            nécessaire que jamais.
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